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Un rapport de Gisela Göttlich Wieder 
 
 
 
Paris, la ville de la mode, de l’amour et des croissants. Dans mon cas, un rêve 
que je voulais concrétiser depuis longtemps. Les professeurs internationaux de 
mon école d’Ostéopathie à Vienne (WSO), m’avaient donné envie d’aller à 
Paris pour découvrir  cette ville en dehors des chemins touristiques. Les 
professeurs français m’avaient aussi donné un aperçu des techniques et 
traitements que j’ai  voulu approfondir. 
 
 
 
Pendant la semaine du 7 au 12 
février 2011, j’ai eu la possibilité 
d’assister aux cours de la CEESO, 
une excellente école pour 
Ostéopathie en France. Jutta 
Prenner de la WSO m’a mis en 
contact avec la CEESO et Martin 
Bremond a mis au point un emploi 
du temps très intéressant pour moi. 
Grâce à cette formidable 
organisation, j’ai seulement dû 
réserver un hôtel et le vol et j’ai pu 
me concentrer sur la préparation 
linguistique. 
 
 
 
 
 
Arrivée à St. Denis à la CEESO, j’ai 
eu la possibilité d’assister à 
différents cours et d’observer les 
traitements dans la clinique qui est 
dans le même bâtiment.  
 
Ma journée commençait à 8H30, la 
pause de midi était d’une heure et 
la journée finissait vers 17H30 la 
plupart du temps. Au cours de 
cette semaine, j’ai pu noter 
quelques différences avec le 
système autrichien : 
 



La CEESO propose une formation à plein temps qui dure 5 ans. 
 
 
 
 
En plus les étudiants sont obligés 
de porter une blouse blanche, 
tant  dans la clinique, que dans 
les cours quand ils sont  
thérapeutes. 
 
Les étudiants de 4e et 5e année 
traitent eux-mêmes les patients 
sous surveillance de tuteurs. Ils 
s’occupent de bébés, d’enfants 
et d’adultes dans la clinique «  à 
mains nues » où ceux-ci peuvent  
prendre rendez-vous pour un tarif 
minimal. 
 
 
 
 
J’étais avec les étudiants de 4e 
et 5e année, qui m’ont intégrée 
très gentiment et cordialement. Ils 
m’ont toujours demandé si j’ai 
tout compris et si non, ils ont 
traduit pour moi et expliqué plus 
lentement. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Hélas il n’est pas possible juridiquement de pratiquer en clinique lorsque l’on 
est étudiant dans le cadre d’un échange. Les tuteurs se sont très gentiment 
occupés de moi et m’ont permis  d’observer des thérapies intéressantes. J’ai 
eu aussi la possibilité d’être présente aux briefings correspondants aux 
traitements. J’ai également été très heureuse qu’ils réalisent mon désir 
d’observer les traitements des bébés, des enfants et des femmes enceintes. 
 
Grâce à ces observations, j’ai pu repenser ma propre anamnèse et examen 
et trouver des nouvelles idées à ce sujet. 



Les techniques pratiques ont des petites variantes. J’ai eu la possibilité 
d’exercer ces nouvelles techniques et d’ancrer les choses que je connaissais 
déjà. Il était aussi intéressant de discuter avec les étudiants de ces variantes. 
 
J’ai beaucoup aimé un cours théorétique sur le thème de la fatigue. Pour moi 
il s’agissait d’une nouvelle approche qui étudie un symptôme et d’apprendre 
ensuite à différencier ce qui est physiologique, pathologique et ainsi voir de 
quelle maladie il peut s’agir.   
 
Après mes journées très intéressantes, mais aussi fatigantes  à la CEESO j’ai fait 
des promenades en soirée dans la magnifique métropole qu’est Paris.  
 
Rétrospectivement ma semaine à la CEESO était une expérience 
profondément enrichissante que je ne peux que conseiller. 
 
Un grand MERCI à la WSO et à Jutta Prenner de m’avoir donné la possibilité 
de faire cet échange et aussi un grand MERCI à Martin Bremond et à 
l’équipe de professeurs et tuteurs à Paris qui ont si bien pris soin de moi ! 
 
 

 
 


